
 
SE PREPARER A RECEVOIR

 LE SACREMENT DE RECONCILIATION

pour des primaires ou des collégiens

A destination des primaires ou des collégiens, cette rencontre peut se vivre en équipe
caté en paroisse, en doyenné, en mouvement, en aumônerie de l'enseignement public ou de
l'enseignement  catholique...  Les  parents  sont,  bien  entendu,  invités  à  vivre  aussi  cette
démarche avec leurs enfants. 

Elle se vit de deux façons différentes :
– lors  d'une rencontre  de  1  h  1/2  environ (dont  le  sacrement  de  réconciliation)  en

fonction du nombre d'enfants ou de collégiens.
– lors  d'une  préparation  d'une  heure  environ en  petite  équipe  puis  en  proposant  le

sacrement de réconciliation quelques jours après. Il faudra lors de ce 2ème temps lire
de  nouveau ensemble  l'évangile  et  prendre  quelques  temps  de  réflexion en  vous
appuyant sur la démarche vécue en petite équipe. 

Organisation et matériel à prévoir en amont     : 
– Photocopier pour chaque participant l'annexe qui contient le texte de la parabole du

Père Miséricordieux - Luc 15, 11-32 ainsi que la préparation vers le sacrement. 
– Chercher sur YouTube le chant proposé et vérifier que vous pouvez l'écouter : « Je

n'ai  pas  fait  ce  que  tu  aimes » de  Danielle  Sciaky,  Michel  Wackenheim  et  Paul
Cornec. 

– Inviter  un  ou  plusieurs  prêtres  (selon  le  nombre  de  participants)  à  donner  le
sacrement de réconciliation. Leur remettre le déroulement de la préparation.

– Réserver l'église pour éviter qu'il y ait des funérailles à l'heure de votre rencontre.

VISÉE

L'amour  de  Dieu  est  infini.  Sa  miséricorde  se  manifeste  encore  et  toujours
aujourd'hui : par le sacrement de réconciliation, Il invite l'homme pécheur à  recevoir son
pardon et à vivre en Alliance avec Lui et ses frères et sœurs. 

OBJECTIFS :
– Découvrir et célébrer l'Amour de Dieu pour chacun de nous ;
– Reconnaître que nous sommes pécheurs et recevoir le sacrement de réconciliation. 
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DÉROULEMENT DE L’ITINÉRAIRE

1ère étape : Le conte du pardon 

Après un temps d'accueil, raconter le conte du Moyen Age inspiré de la légende du chevalier au
Barizel : 

Il était une fois un chevalier méchant, dur, terrible, voleur, tueur.
Un jour, il se blesse gravement, il a beaucoup de fièvre, il délire. Dans un rêve, il voit
les portes du  Paradis très très loin de lui, tandis qu'il se retrouve devant les portes
de l'enfer grandes ouvertes, prêt à l'engloutir.
Terrifié, dès qu'il peut marcher de nouveau, il jette son épée et se précipite chez un
moine. 

– Moine, lui-t-il, j'ai peur pour mon âme. Dis moi ce qu'il faut faire ! Veux-tu que je
fasse à genoux le chemin qui conduit jusqu’à Compostelle ? Je ferai la pénitence que
vous m'indiquerez, aucune ne me fait peur !
–  Eh  bien  mon  fils,  répond  le  moine.  Prends  ce  petit  tonneau,  ce  tonnelet.  Va
simplement le remplir puis apporte le moi. 
- Vous vous moquez de moi ! dit le chevalier, C'est une pénitence d'enfant ! 

Cependant,  toujours  terrifié,  il  court  à  la  fontaine.  Mais  à  peine  entrée  dans  le
tonnelet, l’eau s’en échappe par mille fissures invisibles. Vingt fois il recommence,
vingt fois le tonnelet reste vide.
Il se dirige vers une source : le tonnelet refuse toujours de se remplir. Furieux, il
gravit en courant la colline et se précipite vers le puits du village. Peine perdue !

Un an plus tard, le vieux moine voit arriver à la porte de son monastère, un pauvre
homme en haillons, les pieds ensanglantés, tenant un tonnelet vide dans les mains. Il
reconnaît le chevalier. 

– Voyez, dit le chevalier,  le tonnelet que vous m'avez donné autrefois. Je l’ai plongé
dans toutes les fontaines, dans tous les lacs, dans tous les fleuves et dans toutes les
mers. Pas une goutte n’est restée au fond. Hélas ! Mon âme ne sera jamais sauvée !
Maintenant, c'est sûr, Dieu ne pardonnera jamais jamais mes péchés ! Oh ces péchés,
comme je les regrette, comme j'aimerais être pardonné !

Et le chevalier se met à pleurer... 
Et voici qu'une larme tombe dans le tonnelet. D'un seul coup, celui-ci se remplit alors
à ras bord, et déborde de la plus belle eau pure que jamais terre ait jamais vue...
Une seule larme de pardon...
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. L'animateur demande : Qu'avez-vous compris de ce conte ? 
→ Partage. 
Quand il se rend compte que ses fautes l’empêcheront d'accéder au paradis, le chevalier
décide de faire pénitence et demande au moine ce qu'il doit faire. Mais il n'est pas vraiment
sincère. C'est seulement lorsqu'il regrette vraiment ses péchés au point d'en pleurer, que le
tonnelet se remplit. 
C'est bien sûr une légende mais elle n'est pas si éloignée de nos vies. En quoi ressemblons-
nous quelquefois à la vie du chevalier :

– Avant qu'il ne soit blessé au tout début du récit ?
– Au moment où il regrette ?

→ Partage. 

. L'animateur poursuit : 
Nous aussi, nous faisons quelque fois le mal. Nous ne tuons pas comme le chevalier bien
sûr ! Mais il nous arrive de mentir, de tricher, de  se moquer des autres,  de ne pas obéir... Il
nous arrive de pécher : Les péchés, ce sont tous les manques d'amour envers Dieu, envers
mon prochain, envers moi-même, envers la création.

2ème étape - Du côté de la Parole de Dieu

Dans les évangiles, Jésus raconte une parabole : celle d'un jeune homme qui ressemble un
peu au chevalier par ses manques d'amour. Une parabole, c'est une histoire pour expliquer
quelque chose.
Écoutons cette parabole  : 

Un homme avait deux fils. Le plus jeune dit à son père : « Mon Père, donne-moi la part
de notre fortune qui doit me revenir. »
Alors le père partagea ses biens entre ses deux fils.

Peu de jours après, le plus jeune  vendit sa part de la propriété et partit avec son
argent pour un pays éloigné. 
Là il vécut dans le désordre et dissipa ainsi tout ce qu'il possédait.

Quand il eut tout dépensé, une grande famine survint dans ce pays, et il commença
manquer du nécessaire. 
Il alla donc se mettre au service d'un des habitants du pays qui l’envoya dans ses
champs garder les porcs. Il aurait bien voulu se nourrir des fruits du caroubier que
mangeaient les cochons, mais personne ne lui en donnait.

 Alors il se mit à réfléchir sur sa situation : Tous les ouvriers de mon père ont plus à
manger qu'il  ne leur en faut, tandis que moi, ici, je meurs de faim ! 
Je veux repartir chez mon père, et je lui dirai : Mon Père, j’ai péché contre Dieu et
contre toi. Je ne suis plus digne que tu me regardes comme ton fils. Traite moi donc
comme l'un de tes ouvriers.
Et il repartit chez son père.
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Tandis  qu'il  était  encore  assez  loin  de  la  maison,  son  père  le  vit  et  en  eut
profondément pitié ; il courut à sa rencontre, le serra contre lui et l'embrassa. 
Le fils dit alors : « Mon Père, j’ai péché contre Dieu et contre toi. Je ne suis plus
digne que tu me regardes comme ton fils. »

Mais le père dit à ses serviteurs : « Dépêchez vous d'apporter la plus belle robe et
mettez la lui, passez lui une bague au doigt et des chaussures aux pieds. 
Amenez le veau gras que nous avons engraissé et tuez-le, nous allons faire un festin
et nous réjouir, car mon fils que voici était mort, et il est revenu à la vie ; il était
perdu, et je l'ai retrouvé.’ »
Et ils commencèrent la fête.

Pendant ce temps, le fils aîné de cet homme était aux champs. 
A son retour, quand il approcha de la maison, il entendit un bruit de musique et de
danses.
Il appela un des serviteurs et lui demanda ce qui se passait. 
Le serviteur lui répondit : « Ton frère est revenu, et ton père a fait tuer le veau que
nous avons avons engraissé, parce qu'il a retrouvé son fils en bonne santé. » 

Le fils aîné se mit alors en colère et refusa d'entrer dans la maison.  Son père sortit
pour le prier d'entrer. 
Mais le fils répondit à son père : « Écoute, il y a tant d'années que je te sers sans
avoir jamais désobéi à l'un de tes ordres. Pourtant tu ne m'as jamais donné même un
chevreau pour que je fasse la fête avec mes amis ; Mais quand ton fils que voilà
revient, lui qui a dépensé entièrement ta fortune avec des prostituées, pour lui tu fais
tuer le veau que nous avons engraissé ! »

Le père lui dit : « Mon enfant, tu es toujours avec moi, et tout ce que je possède est
aussi à toi. Mais nous devions faire une fête et nous réjouir, car ton frère que voici
était mort et il est revenu à la vie, il était perdu et le voilà retrouvé »

Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 15, 11-32

Distribuer le livret annexe contenant le texte d'évangile à chaque participant. 
Pour chaque verset en gras, l'animateur propose 3 temps : 

– un partage autour du verset,
– un temps de réflexion à partir de quelques questions,
– un temps de silence pour permettre aux participants un examen de conscience. 

1, L'animateur relit le verset :  « Le plus jeune dit à son père : 'Mon Père, donne-moi la
part de notre fortune qui doit me revenir » et demande :

– Que demande le plus jeune fils ? Que va t-il faire ?
– Est-ce que cela vous étonne ? 
– Pourriez-vous être comme ce  jeune fils ? 

→ Partage. 
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. L'animateur poursuit en posant lentement quelques questions entrecoupées de temps de
silence (il ne s'agit pas d'un partage) : 

– Parfois suis-je comme ce fils lorsque je réclame à mes parents tout ce que je désire,
même lorsque je n'en ai pas besoin ?

– Est-ce  que  je  fais  des  chantages ?  Des  caprices ?  Parce  que  je  veux  les  mêmes
vêtements de marque, les derniers jeux, le même portable... que ceux de mes copains

– Pendant le carême, est-ce que je sais faire des efforts pour  passer moins de temps
sur  l’ordinateur,  sur  la  console,  devant  la télévision,  être  moins  sur  les  réseaux
sociaux ... 

. Chacun réfléchit en silence et note son examen de conscience sous le verset. Ne pas faire
de partage.

2, L'animateur relit le verset  : « Là il vécut dans le désordre et dissipa ainsi tout ce qu'il
possédait. » et demande : 

– Que se passe-il ? Est-ce que cela te surprend ? 
– Le jeune fils a t-il respecté le travail de son père ? 

→ Partage. 

. L'animateur poursuit en posant lentement quelques questions entrecoupées de temps de
silence (il ne s'agit pas d'un partage) : 

– Et moi, est-ce que j'ai respecté le travail des autres ?Est ce que j'ai toujours parlé
avec respect aux professeurs, au personnel de la cantine, à ma catéchiste  ? 

– Est ce que j'ai respecté la nature ? Ai-je respecté le tri des déchets, ai-je gaspillé la
nourriture, l'eau ? 

– Ai-je trahi la confiance de mes parents ? Ai-je menti, volé ? 

. Chacun réfléchit en silence et note son examen de conscience sous le verset. Ne pas faire
de partage.

3, L'animateur relit le verset  :  « Son père le vit et en eut profondément pitié ; il courut à
sa rencontre, le serra contre lui et l'embrassa » et demande : 

– Pourquoi le fils revient-il vers son père ? 
– Quelle est la réaction du père ? 
– Est ce que tu comprends la réaction du père alors que son fils a été si dur avec lui ?

Qu'est-ce que cela prouve ? 
→ Partage. 

. L'animateur poursuit en posant lentement quelques questions entrecoupées de temps de
silence (il ne s'agit pas d'un partage) : 

– Et moi, est ce que j'arrive à pardonner à celui qui m'a fait du mal ?
– Est-ce  que  je  prends  du  temps  pour  prier  le  Seigneur,  pour  lui  confier  ma

journée ? 
– Ai-je eu déjà honte de dire ou de montrer que je suis chrétien ? 
– Le  Seigneur  me  donne  rendez-vous  chaque  dimanche  à  la  messe,  est-ce  que

j'accepte d'y aller sans chercher des excuses ?
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. Chacun réfléchit en silence et note son examen de conscience sous le verset. Ne pas faire
de partage.

4, L'animateur relit le verset : « Le fils aîné se mit alors en colère et refusa d'entrer dans la
maison » et demande : 

– Pourquoi le fils aîné se met-il en colère ? 
– Est-ce que sa réaction te semble normale ? 
– Comment toi, aurais-tu réagi au retour de ton frère qui est fêté alors qu'il a tout

dépensé ?
→ Partage. 

. L'animateur poursuit en posant lentement quelques questions entrecoupées de temps de
silence (il ne s'agit pas d'un partage) : 

– Et moi, suis-je quelquefois jaloux de quelqu'un qui reçoit plus ? Ai-je déjà voulu me
venger 

– Est ce que je peux être violent ? Agressif ? Harceleur ? 
– Ai-je provoqué des disputes ? Ai-je eu des paroles méchantes ? 

. Chacun réfléchit en silence et note son examen de conscience sous le verset. Ne pas faire
de partage.

3ème étape – Proposer le sacrement de réconciliation

L'animateur introduit : 
Cette parabole s'appelle « La parabole du fils prodigue », c'est à dire celle d'un fils qui
revient. Mais nous l'appelons aussi « La parabole du Père Miséricordieux ».

Le plus jeune fils, c'est un peu nous dans notre vie lorsque nous sommes exigeants et ne
respectons pas les autres,  lorsque nous avons une vie désordonnée...
Le fils aîné, c'est un peu nous, lorsque nous jalousons la vie des autres et ne savons pas
accueillir notre prochain. 
Le Père est celui qui reste sur le pas de la porte et attend le retour de son fils, c'est un père
qui accueille,  embrasse et ne fait aucun reproche, c'est un père qui se réjouit et fête le
retour du fils qui était perdu. 
Le Père, c'est Dieu. C'est Dieu qui veut notre retour, qui nous propose son pardon sans
jamais se lasser. Car il nous aime encore, encore et encore.
C'est le Père miséricordieux.

Aujourd'hui nous vous proposons de revenir vers Dieu le Père et de lui demander pardon. 
Tout à l'heure, vous pourrez rencontrer un prêtre qui accueillera votre demande de pardon,
vous  pourrez  lui  dire  ce  que  vous avez  écrit  sous  les  versets,  comment  vous vous  êtes
éloigné de Dieu, vos manques d'amour. 
Le prêtre n'est pas là pour vous faire des reproches, il a simplement pour mission de dire
que Dieu vous aime et vous pardonne. 
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Bien sûr, il faut décider de ne plus recommencer même si c'est difficile. Je vous donne un
exemple : il n'est pas possible de dire pardon pour avoir été méchant avec un copain, et se
dire en même temps « je le déteste et je me vengerai ! ». En demandant pardon devant le
prêtre, on s'engage à prendre un nouveau chemin de paix. 

Expliquer comment se déroulera le sacrement de réconciliation : 
Je m'assoie près du prêtre. Il  m'accueille et me demande de dire mes fautes, mes péchés, ce
qui ne va pas dans ma vie.  Après un court dialogue, je recevrai le Pardon de Dieu, le
Sacrement de Réconciliation. Je pourrai dire aussi la prière (l'acte de contrition) qui se
trouve au dos de ma feuille. 

4ème étape - Recevoir le sacrement de réconciliation

Points d'attention : 
– Chaque participant conserve la photocopie sur laquelle il a noté ses manques d'amour et qui 

reste personnel ;
– Il est préférable de vivre ce temps dans l'église ;
– Rassembler toutes les équipes pour vivre cette 4ème étape ;
– Veiller à préparer les lieux pour la confession individuelle avec deux chaises mises côte à

côte, mais toujours visibles.

. Accueillir chaleureusement l'ensemble des participants puis dire : 
Traçons sur nous le signe de la croix, le signe d'appartenance à la famille des chrétiens, le
signe de l'amour de Dieu pour chacun d'entre nous : « Au nom du Père, et du Fils et du
Saint-Esprit ». Que la grâce de Jésus-Christ notre Seigneur soit toujours avec nous. 
. Inviter l'assemblée à répondre : « Et avec votre Esprit ».

Dire : 
Ensemble nous avons découvert la Parabole du Père Miséricordieux.  Ce Père qui nous
attend, nous accueille, nous pardonne sans jamais se lasser. 
Nous avons reconnu que nous nous éloignons souvent du chemin du Seigneur, que nous
l'oublions et que nous nous détournons aussi de notre prochain. 
Humblement, nous venons vers toi Seigneur. Toi qui nous offre sans cesse ton amour et ta
miséricorde, nous te demandons pardon pour tous nos manques d'amour. 

. Chanter le chant dont les paroles sont sur l'annexe (ou un autre de votre choix). 

. Proposer d'aller rencontrer un prêtre pour recevoir le sacrement de réconciliation  dès que
l'on se sent prêt. Montrer les différents lieux où ils se trouvent, demander de respecter le
silence pendant tout le déroulement. 
Dire que nous nous retrouvons tous ensemble avant de se quitter pour une prière d'action de
grâce devant le chœur.  

→ Laisser un vrai temps de silence.
→ Les animateurs peuvent recevoir en premier le sacrement de la réconciliation. C'est un
signe  fort  pour  les  enfants  et  les  parents  qui  comprendront  que  chacun  peut  recevoir,
quelque soit l'âge, ce sacrement de réconciliation. 
→ Si vous êtes nombreux et que l'attente (avant et après le sacrement) semble longue, vous
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pouvez proposer à une partie du groupe de s'approcher du tabernacle pour un temps de
prière ou d'adoration. Ou encore de réaliser à l'entrée de l'église une fresque de merci. 

Prière d'Action de grâce

«Réjouissons-nous, car ton frère que voici était mort et il est revenu à la vie, il était perdu et
le voilà retrouvé ». 
Merci Seigneur de toujours nous combler de ton amour et de nous accorder ton pardon. 
Aide-nous à garder nos cœurs ouverts à ton amour et  à notre prochain. Nous te demandons
la force de continuer à nous convertir, à changer nos cœurs et à transmettre toujours plus
d'amour autour de nous. 

Prière finale 
Nous nous étions éloignés du Seigneur. Nous voici de nouveau réunis auprès de Lui. Soyons
maintenant témoins de son amour en nous aimant toujours plus les uns les autres.
Et que le Seigneur nous bénisse, lui qui est Père, et Fils et Saint Esprit.
→ Faire le signe de la croix en même temps.

L'assemblée répond : « Amen ». 

Chant d'envoi de votre répertoire. 
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